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Cumulus 

Séquence 7 - le Puits de Sichem 
 

 
 

Introduction pour les adultes 

 

Le puits véritable, creusé artificiellement se dit en hébreu be’ér et doit être distingué de la source d’eau vive ‘ayin ou 

de la citerne. Mais la Bible commet elle-même parfois des confusions (comme par exemple en Genèse 24).  

Les puits étaient très recherchés et précieux en Palestine, surtout pour les nomades ; leur possession pouvait donner 

lieu à des litiges (Genèse 21.15 ou 26.18-22). De nombreux lieux bibliques sont composés du mot « puits » (Bersabée, 

Béérot, Béerzeth, Béer, Béer-Elim)1. La margelle du puits n’était pas aussi haute que nos puits traditionnels français, 

d’où la difficulté de les voir de loin. 

Quelques maisons avaient des citernes d’eau de pluie : une eau pas toujours potable utilisée surtout pour se laver ou 

nettoyer. 

 

Nous avons choisi de présenter aux enfants l’histoire de la rencontre entre Jésus et la Samaritaine près du puits de la 

localité de Sichem. Chaque jour, les femmes se retrouvaient au puits pour tirer de l’eau potable, rencontrer des amies 

et bavarder. L’eau était vitale à la consommation et en période sèche, nécessaire pour arroser le potager.  Si la 

Samaritaine cherche de l’eau à midi, au moment où le soleil est le plus fort, c’est peut-être qu’elle préfère ne rencontrer 

personne. Il a souvent été dit qu’elle était une prostituée, mais rien dans le texte ne permet de soutenir cette thèse, 

même si elle a eu cinq maris. Le dialogue entre Jésus et la Samaritaine se déroule sur fond de tension religieuse : juifs 

et samaritains ne reconnaissaient pas la judaïté les uns des autres. Finalement, tout le village reconnait que Jésus est 

le Messie que juifs et Samaritains attendent. 

 

Fil rouge « celui qui croira les paroles de Jésus n’aura plus jamais soif ! »  

 

                                                           
1 Dictionnaire de la Bible, Brepols 1985, page 364 
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Culte 7 

 

Le puits de Sichem 

Jean 4.5-14 

 

Petits (2-5 ans) 

 

 

Fil rouge « celui qui croira les paroles de Jésus n’aura plus jamais soif » 

 

 

Espace 1 

Accueil individuel 

Ateliers  

Parents et enfants sont invités à participer à l’un des ateliers ou aux trois ateliers liés aujourd’hui au thème de l’eau 

vive. Ce temps dédié au jeu, au bricolage et à la découverte veut être un temps où parents et enfants font une 

activité ensemble. Trois ateliers sont proposés. En fonction du temps et de l’attention des enfants, faire une rotation 

plus ou moins rapide dans les ateliers.  

Pour cette séquence, il faudrait faire en priorité l’atelier de fabrication de gobelets.  

 

Espace 2 

Chant (« Tout le monde est bien arrivé ») 

Accueil des enfants dans un espace de coussins. 

- Se présenter les uns aux autres (je m’appelle… et toi ?) 

- Se dire bonjour les uns aux autres  

- Faire un câlin familial et un très grand câlin (tout le monde) 

- Cumulus le petit nuage … Cumulus : Hé ho ! Et moi, je n’ai pas droit au câlin ? Oui, je sais, je ne suis qu’un 

nuage, et mes joues sont quelquefois un peu fraîches et humides, mais vous êtes si sympas, il n’y en a pas un 
ou une qui voudrait me toucher du doigt au moins ? Oh merci, ça fait du bien ! 

-  

o Les enfants, vous avez déjà eu soif ?  

o C’est comment ?  

o Savez-vous que Jésus aussi a eu soif ?  

 

Chant Carillons 223 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Espace 3   À traverser comme si l’on avait très très soif ! 
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Espace 4 Les enfants sont installés sur les coussins, parents dans les bancs du premier rang 

 

Accueil  

Petits enfants, avez-vous soif ? Vous avez fabriqué des gobelets en papier… voulez-vous essayer de boire dans votre 

gobelet ? Servir de l’eau et boire… 

 

Allumer les bougies (nous montrons la présence de Dieu ici et maintenant) 

 

Chant (« Tout le monde est bien arrivé ») 

 

Histoire de Cumulus  

Cumulus : Comme vous le savez, je suis un nuage. Un nuage, ce n’est pas du papier, ce n’est pas de la pierre, 

c’est… ? Des gouttes d’eau, oui ! Plein de toutes petites gouttes d’eau. Et quand il fait très chaud, les gouttes d’eau 

s’évaporent, elles disparaissent dans l’air, et quand MES gouttes d’eau s’évaporent, alors moi je deviens tout raplapla, 

et alors… et alors… eh bien ! alors j’ai très très soif. J’ai soif de fraîcheur, j’ai besoin de voir arriver de nouvelles 

petites gouttes d’eau, grâce à la fraîcheur et à la vapeur d’eau. Mais vous savez de quoi j’ai encore plus soif, quand je 

suis loin là-haut, en plein ciel avec mes cousins Nimbus et Stratus ? 

J’ai soif de vous, les enfants ! Je vous aime tellement ! Je suis si heureux quand vous êtes là, assis sur les coussins et 

que je peux vous parler et vous entendre ! Et vous, est-ce qu’il vous arrive d’avoir soif de quelqu’un ? (maman… 

papa… mamie…) 

 

Eh bien ! voilà, quand on a très envie de quelqu’un qu’on aime, ou de quelque chose qui fait du bien dans la vie, alors 

on peut dire qu’on a soif de cette personne, ou de cette bonne chose. On ne peut pas la boire, mais on en a très 

envie. Et c’est de ça que Jésus a parlé un jour avec une dame qu’il a rencontré près d’une fontaine. Plus exactement : 

il l’a rencontrée près du puits de Sichem. Bon, je vais vous raconter ça en quelques mots. 

 

Ce jour-là, Jésus s’était assis au bord d’une fontaine, pendant que ses amis allaient chercher de quoi manger. La 

fontaine était un trou profond, il fallait un seau, attaché à une corde, pour chercher de l’eau tout au fond. Mais c’était 

de l’eau fraîche et propre. 

Et voilà qu’une dame arrive du village voisin ! Elle se dandine et elle a une grande cruche sur la tête. Elle vient 

chercher de l’eau fraîche à la fontaine. Et Jésus lui dit : « Madame, vous voulez bien me donner de l’eau ? » 

La dame lui dit : « Quoi ? Tu me parles, à moi ? Mais… je ne te connais même pas ! » 

Et Jésus lui répond : « Hé oui, tu ne me connais pas ! Mais si tu savais qui je suis… eh bien ! c’est toi qui me 

demanderais de l’eau à boire ! » 

La dame pose sa cruche par terre, elle met les mains sur ses hanches et elle dit : « Toi, me donner à boire ? Tu n’as 

ni seau ni corde pour chercher l’eau dans la fontaine ! Comment tu veux m’en donner à boire ?! » 

 

Et c’est là que Jésus va lui faire comprendre que ses paroles à lui, elles sont comme de l’eau fraîche qui est bonne à 

boire. Parce que quand il parle, il dit que Dieu aime les humains, qu’il veille sur eux comme un berger qui veille sur 

son troupeau de moutons, qu’il leur donne la vie et la lumière. C’est ça qu’il dit, Jésus. Et ça fait du bien, d’entendre 

ça, comme si tu buvais quelque chose de bon. 

 

Près de la fontaine, Jésus dit à la dame : « Écoute, si tu bois l’eau de cette fontaine, ici, tout à l’heure tu auras de 

nouveau soif, et demain et après-demain ! Mais avec l’eau que je veux te donner, la bonne eau de mes paroles, tu 

n’auras plus jamais soif, parce qu’elle va devenir comme une source d’eau à l’intérieur de toi. » 

 

La dame, elle a ouvert des grands yeux et elle s’est assise elle aussi sur le bord de la fontaine. « Alors là ! », elle a 

dit, « je veux bien que tu me donnes de cette eau-là, comme ça je n’aurai plus jamais soif et je n’aurais plus besoin 

de marcher jusqu’ici avec ma cruche sur la tête ! » 

« Va chercher ton mari », lui dit Jésus, « et reviens ici avec lui. » 

La dame répond : « Je n’ai pas de mari. » 

 

« C’est vrai », dit Jésus, « tu en as déjà eu cinq et l’homme que tu as maintenant n’est pas ton mari. » 

« Oh ! », s’étonne la dame. « Comment tu sais ça ? Tu es un prophète ! Est-ce que c’est Dieu qui t’a dit tout ça ? » 
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« Ah, Madame ! » lui répond Jésus, « Dieu n’est pas une machine où tu mets un sou et tu as ce que tu cherchais. 

Dieu parle dans les pensées, il parle dans le cœur, il parle quand quelqu’un parle et c’est là qu’il faut le chercher et 

l’écouter. » 

 

La dame réfléchit un instant, puis elle dit : « Ah, je sais ! Un jour le Messie va venir, celui qu’on appelle le Christ. Lui, 

il nous dira qui est vraiment Dieu ! » 

Alors Jésus annonce à la dame : « Je le suis, moi qui te parle ! » 

Et la dame, laissant sa cruche à la fontaine, court jusqu’au village et elle passe dans toutes les rues en criant : 

« Venez, venez ! J’ai rencontré le Christ, celui qui dit toute la vérité sur Dieu ! » 

 

Et les gens viennent à la fontaine, et ils écoutent ce que leur dit Jésus, et après ils disent à la dame : « Tu avais 

raison, nous l’avons entendu nous-mêmes et maintenant nous savons qu’il est le Sauveur ! » 

Ha ! C’est une belle histoire, vous ne trouvez pas ? 

 

Temps de prières 

(Pour bien écouter la prière, on ferme les yeux, on joint les mains, on reste assis confortablement. Pour parler à Dieu 

on dit simplement ce qu’on a sur le cœur. On peut faire silence et se laisser apaiser. On peut aussi prier comme Jésus 

nous a appris à prier, « Notre Père… ») 

- On fait silence 

- On prie : assis, les yeux fermés, les mains jointes 

 

« Merci Seigneur pour ce temps que nous pouvons vivre ensemble, petits et grands. 

Garde-nous, bénis-nous. Aujourd’hui, nous te demandons de bien comprendre quand Jésus dit « celui qui boira de 

mon eau n’aura plus jamais soif ». Aide-nous à vivre comme tu le voudrais. Fais de nous tes disciples, Amen. »  

 

- On se lève, on ouvre les yeux et on prie ensemble « Notre Père » avec les gestes. 

 

Chant - Carillons 223 « Jésus Sauveur, un jour tu m’as rencontré et depuis ce jour-là, tout est changé » 

 

Bénédiction « Enfant, mon frère, ma sœur, le Seigneur te bénit, il dit grand bien de toi, et te garde, va avec sa 

paix ! » 

 

Chant « Tout le monde rentre à la maison » 

 

Goûter 

Coloriage 
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Bricolage fabriquer un gobelet en papier 
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Séquence 7 

 

Le puits de Sichem 

Jean 4.5-14 

 

Grands (6-11 ans) 

 

 

Fil rouge « celui qui croira les paroles de Jésus n’aura plus jamais soif » 

 

 

Accueil des enfants 

Prière  

Faire un cercle avec les chaises, inviter les enfants à prendre place, à joindre les mains et à fermer les yeux pour 

mieux se concentrer et faire silence avant de prier… 

 

« Merci Seigneur pour ce temps que nous pouvons vivre ensemble, petits et grands. Garde-nous, bénis-nous. 

Aide-nous à comprendre combien tu nous invites à te faire confiance. 

Aujourd’hui, nous voulons croire tes paroles et ne plus avoir soif. Amen. » 

 

 

Témoignage de Cumulus, le petit nuage curieux 

Bonjour les enfants, je suis Cumulus. Vous savez que je viens de la Mer Morte et que je souhaite vous présenter les 

cours d’eau du pays de Jésus.  

 

Aujourd’hui j’aimerais vous parler du puits de Sichem… C’est un lieu en dehors du village, hommes et bêtes viennent 

y trouver à boire. C’est pour cela qu’il est à l’extérieur du village. Lorsqu’un berger vient, il y a du travail pour lui : il 

doit jeter le seau et puiser autant de fois que nécessaire pour que les bêtes de son troupeau soient abreuvées. 

 

Pour chercher de l’eau, il faut donc arriver soit avant, soit après les bergers… 

 

Lecture de l’Évangile : Jean 4. 5-14 

 

Questions de Cumulus  

- Je me demande ce que Jésus veut dire avec « boire de son eau » ? 

- Imaginons la suite de l’histoire : la femme le croit-elle ? Demande-t-elle de l’eau ? 

- Et nous, comment pouvons-nous boire de cette eau ?  

 

Bricolage - décoration d’un verre pour le transformer en photophore 

 

 

Matériel 

- Un pot en verre 

- Un feutre permanent 

- Une copie du dessin à reproduire par photophore  

(en page 59). 

 

Mode d’emploi  

Insérer la feuille dans le verre et repasser sur tous les traits avec le feutre spécial 

verre. Avec un peu de patience… voici un beau photophore !  

 

 

 

 



7 
 

 

 

Variantes : 

 

- La reproduction du dessin sur une surface arrondie est un exercice difficile pour les enfants…  

o Première solution : coincer le verre entre deux supports de la même hauteur (livres, briques de lait 

vides…)  

o Deuxième solution : au lieu de reproduire le dessin, proposer de dessiner des rectangles 

représentant la margelle du puits et la cruche sur la 3e rangée de briques. Sans oublier le fil rouge 

« Celui qui boira les paroles de Jésus n’aura plus jamais soif » au-dessus de la cruche. 

o Troisième solution : utiliser le papier calque à la place du verre et le coller sur du carton 

préalablement évasé. Agrafer les bords extérieurs pour en faire un cercle. La bougie sera 

obligatoirement posée dans un verre et sur fond de sable.  

 

 

 

   

 

   

   

 

 

Coller le calque 

dans cette fenêtre 

 

 

 

 

 

  

    

      

 

 

 


